
Interclub de BEAUNE
Retour d'expérience

        C'est  lors de ma première présidence du Lions Club de Beaune (86/87) que j'ai pris
conscience qu'ensemble les clubs services pouvaient réaliser localement de belles actions. A
cette  époque,  nous  avions  appris  par  Mme Lucke  l'épouse  d'un  médecin  hospitalier  de
Beaune, par ailleurs membre de notre club, que l'association Guigone de Salins recherchait
le financement d'un véhicule permettant de transporter les résidents des différentes maisons
de retraite de la ville afin de les divertir. L'idée nous a semblé bonne mais la dépense pour
ce faire paraissait au-dessus de nos moyens. Nous avons d'abord associé le Léo-club de
Beaune, puis nous nous sommes rapprochés du Rotary, mon voisin d'en face se trouvant être
alors  le  1er vice-président  du  club  de  Beaune.  C'est  avec  enthousiasme  que  nous  nous
sommes rapidement mis d'accord sur cet objectif commun, lequel à ma connaissance, créait
un précédent dans l'histoire de nos deux clubs. Plusieurs réunions mixtes se sont tenues chez
les uns et chez les autres, toujours dans la bonne humeur, pour aboutir l'année suivante à
l'acquisition  d'un  mini-bus  neuf  sur  lequel  figurait  les  emblèmes  de  nos  deux  clubs
donateurs.  C'est  ainsi  que  ce  véhicule,  arborant  nos  deux  logos  a  circulé  durant  de
nombreuses années dans les rues de la ville.

Les années ont passé et lors de ma seconde présidence (2009/2010), il se trouve que
nous  avons  appris  par  Anny  Mathieu  de  Fossey,  alors  présidente  de  l'Inner-Wheel  de
Beaune, l'existence d'une petite association « des rêves pour Morgane » qui recherchait des
fonds pour permettre à une petite fille de la région de recevoir des soins spécifiques aux
USA, cette dernière étant lourdement handicapée par de multiples malformations cérébrales.
L'idée nous est alors venue de proposer cette action à tous les clubs service de Beaune. Nous
avons donc proposé Anny et moi la tenue d'une première réunion « interclub » à laquelle
tous les présidents ont bien voulu participer, à savoir outre l'Inner-Wheel et le Lions, le
Kiwanis,  le  Rotary,  et le Zonta.  A cette occasion,  nous avons établi oralement quelques
règles devant permettre le  fonctionnement de l'interclub.  Il  a  été notamment décidé que
l'animation serait tournante et assurée chaque année par un club représenté en règle générale
par son président ou sa présidente. Hormis les présidents qui ne pouvaient pas toujours se
rendre disponibles lors  des trois  ou quatre réunions organisées dans l'année,  il  avait  été
convenu que deux ou trois membres par club pourraient de façon informel participer aux
actions  de  l'interclub.  C'est  ainsi  que  pour  cette  première  action  le  Rotary  a  eu  l'idée
d'organiser un rallye pédestre à travers les cours et les les caves privées du vieux Beaune
dont la somme des participations abondée par chaque club a permis de réunir les fonds
nécessaires. L'année qui a suivi c'est le Lions qui a eu l'idée d'organiser un dîner dansant
entre membres de nos différents clubs ainsi que leurs conjoints ayant permis de récolter un
bénéfice de 1 500€ mais aussi de faire davantage connaissance entre nous. Nous avions pour
ce faire volontairement panaché les tables. Au cours des années qui ont suivi les cinq clubs
se sont ainsi relayés en imaginant une action locale. C'est ainsi que l'interclub beaunois a
permis  l'achat  d'une  structure  sonore  Baschet  au profit  du  conservatoire  de  musique  de
Beaune. Ces structures sonores ont été imaginées pour permettre aux personnes porteuses
d'un handicap de créer des sons à défaut de pouvoir le faire à l'aide d'un instrument de
musique conventionnel.  Par ailleurs des équipements sportifs ont été offerts à la section
handisport du club de gymnastique de Beaune. 
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Cependant tous ces achats nécessitaient d'imaginer et de réaliser préalablement une

action permettant de recueillir  les fonds nécessaires.  Il  y eut notamment successivement
l'organisation de deux concerts à la basilique Notre-Dame de Beaune. Le premier initié par
le Rotary fut celui de sonneurs de trompes de chasse, puis le Zonta eut l'idée de solliciter un
couple de musiciens classiques dont le programme consistait à faire découvrir le répertoire
des rares femmes compositeurs. Mais il est vrai qu'au fil des ans renouveler et mener à bout
de telles actions en paralléle de celles entreprisent dans nos clubs respectifs devenait une
gageure. Car pour recueillir l'adhésion majoritaire de l'ensemble des membres de chacun des
clubs il faut veiller à ce que l'interclub ne devienne pas aux yeux de tous un énième club
service.  Nous avons donc évolués en privilégiant  des actions locales ne  nécessitant  pas
d'importants apports financiers. Il nous fallait aussi être davantage visibles en matière de
communication. C'est pourquoi nous avons fait fabriquer quelques banderoles et enrouleurs
sur pieds avec pour inscription « l'interclub de Beaune à votre service »   ainsi que chacun
des logos de nos clubs respectifs côte à côte. Rien de tel pour nous faire mieux connaître
tout  en  véhiculant  l'image,  que,  contrairement  à  ce  qui  se  produit  dans  bien  d'autres
domaines, politiques ou commerciaux, nous savons unir nos forces pour mieux servir dans
la cité, plutôt que de nous faire concurrence. 

L'année où l'Inner-wheel a pris l'animation de l'interclub en mains a donc marqué un
tournant. Il en est ressorti un premier partenariat avec l'association locale des donneurs de
sang.  En  effet  cette  association  a  surtout  besoin  de  faire  venir  à  elle  toujours  plus  de
donneurs, et semble ne pas devoir manquer de trésorerie. C'est ainsi qu'a été créée « une
journée spéciale interclub de don du sang », fixée  généralement le dernier samedi d'avril.
Puis  l'année  suivante,  en  2017,  l'interclub  s'est  mobilisé  pour  aider  la  jeune  chambre
économique à organiser pour la première fois à Beaune le World Cleanup Day qui s'est tenu
le second samedi de septembre. Nous avions alors partagé la ville en différents secteurs pour
le ramassage des déchets, soit un par club qui en prenait la charge. Non seulement cette
action a été  reconduite, l'interclub ayant pris le relais de la JCE quant à son organisation,
mais dans le même temps celle-ci a souhaité nous rejoindre. Fin 2018, la Table Ronde de
Beaune, bien que n'étant pas, elle non plus, un club dit « service » a également souhaité faire
partie de l'interclub. Cette adhésion fut bénéfique notamment pour ce qui concerne notre
journée «  don du sang » puisqu'à l'instar d'autres tables rondes en France cette action se
transforma dès 2019 en « don du sang gastronome ». Ainsi différents chefs de cuisine de
Beaune ont  été  sollicités  en la circonstance pour élaborer une collation gourmande afin
d'encourager les donneurs à se déplacer. Le résultat escompté a d'emblée été au rendez-vous
avec près de 300 prélèvements de sang effectués. Par contre, en raison de la crise sanitaire
durant l'année 2020, nous n'avons pas pu reconduire ces deux actions. Cependant lors du
premier confinement au printemps, nous avons tous souhaité aider les personnels soignants
du  centre  hospitalier.  Par  le  truchement  du  laboratoire  ABIA de  Meursault,  dont  les
dirigeants Messieurs Granday père et fils font respectivement partie du Lions et de la JCE,
nous avons pu passer trois commandes successives auprès de leurs fournisseurs habituels
pour  un  total  de  plus  de  40  000  matériels  de  protection,  y  compris   1  000  masques
chirurgicaux  que  nous  avons  finalement  réussi  à  obtenir.  Ces  trois  commandes  ont
représenté une dépense totale de 4 175€, somme qui a pu être réunie dans l'urgence auprès
de nos sept clubs.
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En conclusion, il peut-être dit que créer et surtout pérenniser un interclub dans une
ville consiste à rechercher à entretenir l'adhésion des présidents de clubs successifs mais
aussi de parvenir à entrainer dans leur sillage une majorité de membres favorables. Il est en
effet  souhaitable  que  chacun réalise  que l'interclub  n'est  pas  là  pour  faire  de  l'ombre  à
chaque organisation participante, mais est au contraire une vitrine qui permet de mieux faire
comprendre à la population locale ce qu'est un club service. Pour ce faire et avec le recul qui
est le mien, il me paraît souhaitable qu'un noyau de deux ou trois membres entretienne la
flamme dans chaque club participant. Cependant j'admets que dans une grande ville cela me
semble plus compliqué en raison de la multiplicité des clubs pour chaque entité. 
Gérard Colin


